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furent encore tirés ; cependant, malgré les huit hommes 
•lin les attaquaient en ce moment, les fraudeurs ne pa­
raissaient nullement disposés i s e rendre, et il s'en fallut 
de bien peu qu'ils ne réussissent à échapper. 

f i t cheval tué. — Kulin un cheval fut atteint par une 
balle et s'abattit, à peu près à la hauteur de l'ancien 
estaminet « Dominique Montagne. » Les fraudeurs ne 
pouvaient plus aller plus loin: mais ils ne cessèrent pas 
la lutte et se défendirent en désespérés, à coups de re­
volver et de gourdins. Enlin ils Unirent par se faufiler 
parmi les nombreux ouvriers qui retournaient chez eux 
et ils disparurent dans la direction de Tourcoing. 

t o prise. — La capture est d'importance : 16 ballots de 
tabac recouverts de toile d'emballage, de faible épais-
sear, mais de tonte la longueur de la voiture, pesant en 
sewiblo «00 Wilog. et d'une valeur de 10.87S fr. 

La voilure a i roues, moulée sur ressorts, est toute 
neuve et de construction très soignée. Elle est en tout 
semblable à celle qui a été capturée, il v a en\ Iran 3 ans, 
à Roncq, dans les mêmes circonstances. Les harnais sont 
également neufs. 

Chevaux cuirasses. — Les deux chevaux avaient le poi­
trail garanti par une cuirasse; mais la halle qui a atteint 
celui qui a été tué, n'avait pas élé tirée par devant et la 
pauvre béte avait été frapr».- aa flanc. 

.Vfi'fl. Cheval, voiture, harnais, seront vendus, jeudi 
prochain, 23 mars, au bureau du l'ont de-Neuville. 

Les bleues. — H y a en quatre douaniers blessés : h in-
reusemeiit le docteur Nervyn qui a elé appelé à leur 
donner des soins, n'a consisté rien de grave. 

I- i " ~ >us bi-i'wd''-r v,v'. porta, à l:. t*te. « M tilrnaam 
— en eloiie — prcveii.aii d un coup de bouteille . i Le 

{«reposé Harduin.. coatnsioB a l'œil droit: V Le brigadier 
"ernn.blessure, à la jambe gauche: 4' Le prépose Uev/ani-

brechies, contus ions au bras et à la jambe gauches. Ce 
sont les bless» res les plus graves. L'est vraiment un mi­
racle qu'ancir.i des douaniers n'ait élé atteint par les 
balles. Il djtvieut tout àf»it urgent de prendre des mesu­
res sévère* à l'égard de ceux qui se livrent à la fraude en 
réunion. 

V i c t i m e * d e l e u r l o u r m u o l M — l u soir de la se­
maine dernière Mme l'harailde Se y s, pâtissière, rue de 
<iand. 1SV, était descendue de sa voiture, rue du Cligne, 
l loupline pour déposer des uiarcliaudise.s chez uneclieute. 
Au moment de se remettre en route elle s'aperçut qu'on 
lui a 'a i t enlevé une platine de 80 carres a .a crème de 
la valeur de a i fr. 

On avait pendant les 5 minutes seulement qu'avait 
duré l'absence de la marchande, remarqué trois jeunes 
gens rodant autour de la voilure; l'un d'eux était même 
entré chez la clieule de Mme Itrft pour acheter des 
figues afin de détourner l'attention," et pendant que les 
d e u x autres commettaient le larcin. 

C'est cette circonstance qui a fait découvrir les trois 
jeunes gredins: car l'acheteur de ligues avili' été reconnu 
et il a été arrête jeudi matin eu même temps que ses 
deux complices. 

Ils n'ont fait aucune difficulté de tout avouer. Ils 
s'étaient partage les carrés à la crème dans un champ de 
la rue de la Belle-Vue et ils étaient allés les manger près 
de la frontière, où ils s'étaient débarrasses île la platine. 
L'un a même dit que la pâtisserie lui avait donné uuu 
indigestion. 

Les trois compagnons s'appellent Charles liuitbert. 
Ceorges Depoorter et Alfred Coudvser, âgés de 18 à 20 
ans, ayant subi chacun 5 on 0 condamnations pour frau­
de, vols , bris de clôture, etc. i.uilberl sera en outre 
poursuivi pour infraction à un arrêté d'expulsion. 

U n s i n g u l i e r i n c e n d i e . — Jeudi, vers 7 heures du 
matin, des voisins île U. Btet te in . rnrdonnirr rue Go, 
s'aperçurent que <\n linge qu'on avait mis sécher sur des 
cordes dans la cc.ur avait pris feu. (m ne fut pas long­
temps à trouver les causes de l'incendie : Un feu de 
cheminée s'éta'.l déclaré à l'estamiuet •< lie la Chorale ». 
rue de la Uftne. et des étincelles étaient allées tomber sur 
la lessive de M. Dhalluiu. Tout se borne à une vingtaine 
de francs de dégâts. 

Lee a r r e s t a t i o n s dn Jour. — L'agent de police l)er-
baudrengbien trouvant jeudi rue,lu CMaa-Houstine, | e 
noms.ié Flipo |iére en étal comptai d'ivresse, voulut le 
conduire au poste. Mais le lils Achille, agi' de ;.'! ans. 

f>ri*. la défense de son père, insulta le garde et chercha à 
a frapper. Il laissa l'ivrogne et se saisit du lils. 

Un ami de celui-ci. François l ' i iart. â.'é île 33 ans. né 
à Laudrethum (près BoulogaWI, se mit alors à outrager 
l'agent. Il a élé arrêté à sou tour, et tous deux partiront 
aujourd'hui pour Lille. 

K l a front ière . — Les gendarmes de Tourcoing ont 
conduit à la frontière 7 expulsés condamnes â Lille. 
Douai. Arras, Amiens, pour bris de clôture, mendicité, 
vagabondage, voies do fait, fraude, vols, etc. L'un d'eux, 
du nom de Xavier Mercier, marchand de moulons, né i 
Antoing, âgé de 6a ans. était expulsé en vertu de l'arti­
cle 7 de la loi des 13 et i l novembre IMS, attendu que la 
présence de cet homme sur notre territoire est de nature 
a troubler la sécurité publique. Il a été condamné à Lille 
n 187i à 13 mois pour escroquerie. 

D i s p a r i t i o n i n q u i é t a n t e . — Vu homme de trente neuf 
ans, marié et père de cinq enfants. uaptiste Verbenne. 
ouvrier liler.r. demeurant a la Marlière, rue des Tisse­
rands, a quil le son domicile le toadi .< couraut. à quatre 
heures d a matin, benuis lois , il n'a tu repéra, laissant 
sa fanu'.ie dans la plus grande inquiétude. Il était velu 
d'une jaquelte à carreaux «art et n ér, d'an paiiLalon 
n o i r i ligues lilas,coilTé d'une casquette de soie et chaussé 
de 'pantoufles en cuir 

Llnaellea. Nous apprenons qu'un groupe d'habitants 
d u Blanc tour se rendra, dimanche prochain, dans celle 
commune, pour y vendre une chanson et placer des bil­
lets de tombola au prolit d'une famille indigente dn Blanc-
Four, dont le chef, Decottiguies, originaire de Linselles, 
•vieut de mourir, laissant une veuve el quatre enfants en 
bas-âge dans la plus gminie ajètéve. 

On ne rient qu applaudir à cet acte de bienfaisante soli­
darité. 

La tombola sera tirée le 16 avril prochain, chez Mme 
veuve Maret, estaminet du « Coq chantant », au Blanc-
Four. 

Bouabecqme. — Conseil mumeipa'. — Le Conseil mu­
nicipal s'est p-nni eu atoace extraordinaire le jeudi 16 
mars, à 5 heures 3|4 du soir. 

Quinze conseillers sont présents. Ce sont : MM. Jean 
Tialle. Dalle-Leroux. Carrette. Dumoulin, Jubarii. Lefeb-
vre. Follet, Housez, Vanandrewelt. Delmotte, Delattre, 
Marecaux, Hazebroucq, Rembrv et Cadeuiie. 

M. Jean Dalle, maire, préside'. M. fol let esl élu secré­
taire. 

Le procès-verbal de la demi rc séance est lu et adopté 
sans observation. 

Le Conseil donne un avis favjralile à l'unification : 1" 
Du chemin de communication n- tt de Qusaoy-sar-Deûle 
à Connues et à Tourcoing avec embranchement de Lin 
selles a Wervicq; 2* Du chemin de grande communication 
n - 14 d'Armentières à llaituin avec embranchement de 
•Wervicq-Sud à la frontière. 

11 vote l'emprunt de 11,000 francs à effectuer à la caisse 
des Dépôts et ronsignations.à lin de paiement du prix du 
terrain à acquérir pour l'érection d'un nouveau cimetière 
ainsi que des dépenses d'appropriation. 

Il estime qu'il v a lieu d'approuver le devis d'entretien 
des chemins vicinaux ordinaires montant a la somme 
annuelle de 4.5'J7 francs y compris les prestations, peu-
dant les années 1803, 1894 et 1893. 

Il est d'avis d'adopter le projet de construction de 
divers marchepieds au « Crumesse » et au chemin des 
Vaches. * 

A sept heures, la séance .'-tait terminée. 

Emprunt de 1 8 7 7 d e ta. v i l le de Lil le . — Voici les 
résultats du » tirage qui a eu lieu à Lille le Li mars 
KM: 

Liste des 131 numéros sortis et remboursables à ulio 
Irancs. moins l'impôt : De Ï.27I à 2.280: de 3 i5 i à 3 Mo­
de 3.531 à 3 840; de 3.646 à 3 KH): de 3 6:H à 3 rti, de 
3.JM à •.«••> *,. e . i n à 6.1*1; de g i i i à • ï s n ' r t e 
'.».tit à «.4*1; de l l . W à 11.600: d a l i . 3 6 1 à 12.370- dé 
13 1)01 à 13.010; de 16.021 à 16.030; de 16 101 à 16 1U) 

I-es n o u v e l l e s c i rconscr ipt ion* é l ec tora le s . — La 
commission chargée d'exannuer le projet relatif au rema­
niement des circonscriptions électorales, a entendu Mis, 
Moreau et I.n Gavrian en ce qui concerne les remanie 
menls prévus pour le département du Nord. 

Conférence soc ia le . — Lundi, 20 mars, a huit heures 
et demie, en la grande salle de la Société industrielle 
116, rue de I HoniUl-Miiilaire. le K. P. du Lac fera une 

les œuvres ouvrières, leur passé et leur 

L a Soc ié té de s A g r i c u l t e u r s d u N o r d . — kl. Viger, 
ministre de l'agriculture, viendra dimanche prochain lu 
mars a Lille, comme nous l'avons dit, oii il présidera la 
séance solennelle de distribution des récompenses aux 
lauréats des concours agricoles organisés en t « « par la 
Société des Agriculteurs du Nord. 

Il sera accompagné de i l . Tisserand, directeur du per­
sonnel de la Comptabilité. 

Une conCérenoe sur la culture des blés sera doutiee le 
mercredi 2* courant, par M. Henri de Vilmorin, membre 
du Conseil de la société des Agriculteurs de France, et 
du Conseil de perfectionnement de l'Ecole de Hautes Ktu-
des agricoles, annexée aux Facultés catholiques. 

La réunion, présidée par Mgr Baun.ird. recteur de ITni-
versile, aura lieu rue de l'Orphéon, i o , à trois heures et 
demie. 

L 'anarch i s te M a t h i e u . — Contrairement au bruit 
a couru à Bruxelles, l'anarchiste Mathieu n'a pas 
arrêtés Lille aujourd'hui. 

Aucune arrestation d'anarchiste n'a été opérée ici. 

T?I^2Z13"0"P»T J a L TT3s: 
T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l i l s I J I I e . — Audience du 

jeudi 16 mars. — Lan LACIIE AORKSSIOV AUX DALLONS. — 
Auguste Vandcntierghe se présenta a la barre : se trou­
vant le 1er janvrier vers minuit avec plusieurs camara­
des aux Ballons, à cent mètres de la frontière, il passait 
tranquillement son chemin, qnand vint â leur rencontre 
nu individu âge d'une vingtaine d années qu'il ne con­
naissait que de vue. 

Celui-ci sans mot dire, s'avance tout a coup sur Van-
denherglie cl le frappo violemnieut de deux coups do 
couteau à la cuisse gauche, puis il prend la fuite vers la 
Belgique. 

Les camarades de Vandeiiherghe lavaient poursuivi, 
l'avaient même bousculé fortement, mais après lui avoir 
enlevé son couteau, l'avaient relâché. 

Toutefois on connaissait le meurtrier c'était un cliauf 
feur de la compagnie du gaz de Koubaix du nom de 
Désiré Vandcrheede. 11 fut mis bientôt eu état d'arresta­
tion. 

Les témoins viennent confirmer la déclaration de la 
victime.VandenliergbP est à peine remis des deux blessu­
res très graves qui lui avaient été faites à la cuisse. 

L'arme déposée comme pièce à conviction est un cou 
tenu dont la h m e mesure euvtapn dix centimètres eltrès 
pointée, elle avait écaillé l'os ;et Vaiidenberghe avait eu 
pendant quelque temps ses jours en danger. 

Vanderheede qui a déjà subi une condamnation pour 
coups en 1891, allègue pour défense qu'il avait été frappe 
le premier et qu'il n'avait fait que riposter et nu me 
alors qu'il se trouvait sur le territoire belge. 

Mais plusieurs témoins Tiennent affirmer que Vanden 
bergaa avait reçu les coups alors qu'ils étaient encore 
tous sur le territoire français: le frère de la victime 
reconnaît avoir frappé Vanderheede mais, après.el el.mt 
sous le coup de l'indignation qu'avait provoquée, chez lui 
l'indigne altitude de l'agresseur. 

Vanderheede est condamné à six mois d'emprisonne­
ment et seize francs d'amende. 

I'VK AnHKsT.vTioN MorvKvriKC. — lieux eendarinrs de 
. - . - . . - ' . . ' i i . o . u . i i .. i f * •* l ' io e 1' a 
l'arrestation d'un certain Clément Durour. marchand ne 
Chiffons, condamné au mois de janvier dernier par la 
cour d'assises de Bruges à quinze ans de travaux forces. 
pour vol à main arasée. 

Connue on savait l'homme dangereux, les gendarmes 
avaient pris leur précaution : quand Lestienne voulut 
toutefois lui mettre les chaînes, Dufour chercha à se 
sauver par la fenêtre, mais là, le gendarme le reluit : 
c'est alors que l'individu prit ce dernier à liras le corps 
et s'efforça de le terrasser. 

Le gendarme appela à son aide son c o l l i n e Cruel, 
!»>sté derrière la maison el après un quart d'heure de 
•Ile , ils réussirent à réduire Dufour a l'impuissance 

Malgré cela, le malfaiteur lançait des coups de poing el de 
pied et cherchait à mordre les gendarmes, qui, dans la 
bagarre, curent quelques contusions. 

On dut transporter, ligolté sur une voiture, le fameux 
Dufour jusqn à la chambre de sflreté. 

Dufour qui comparait devant les juges correctionnels 
est maintenant plus calme : il prétend qu'il est tombé 
par terre et ne sait plus alors ce qui s'est passé. Il nie 
avoir morue les représentants de l'autorité. 

Le tribunal inflige à l'inculpé six mois d'emprisonné 
ment. 

t \ voi.KLK BATTC. — M. Villon, commissaire de police 
à Tourcoing déclare qu'il avait eu connaissance, au oun 
mencement du mois d'août dernier, de violences exercées 
au village des (irions, sur un ha pilant du quartier, Van-
deputte Emile, qui à la suite de celte circonstance, avait 
eu la jambe cassée. 

H fit une enquête et découvrit que Kilouard Vanlmys 
et son maître Beuviart avaient surpris dans leur champ, 
l ed i t Vandeputle au moulent où il enlevait une certaine 
quantité de poireaux: comme ils avaient déjà constaté 
plusieurs vols antérieurs, ils n'avaient pu maîtriser leur 
colère, ils s'étaient alors mis tous deux à frapper Vande-
putte. 

Celui ci en fut malade un certain temps. 
C'est ainsi que sont cités à comparaître en correction­

nelle d u n e part Vandeputle pour vol. d'autre pari Van-
huvs pour coups et blPssnrcs. 

Le patron de Vanlnns, Heuwaerl. est également appelé 
comme civilement responsable de sou domestique. 

Vandepate ne répond pas à l'appel de son nom Vanhuys 
reconnaît avoir exercé îles violences sur le voleur parce 

?ue Vandeputle s'était montré agressif et menaçait de les 
rappel' tous deux, lui et son inaitre. 

A la demande des prévenus, le tribunal lenvoje à s i 
medi pour entendre la plaidoirie du défenseur empêché, 

i > caaaa nmi ien» . a, il 1 • quelques jours été volé, 
à Roaaai l au préjudice de M. Lisseuvv. L'inculpé Voreux 
Alfred qui reconnaît le lait et est âgé de vingt deux ans, 
se voit Inlliger une peine de deux mois. 

POOa OllllAGES ET REHKI.LION, à TouTCOillg, AlpIlOllSC 
Vernassc. deux mois et 16 francs. 

Au aaOAsni de M. Wiliart. Crande-Bue A Bon aix. est 
entré Kugèue Cuignet, qui a fait disparaître subreptice­
ment une demi douzaine de masques et des casta-
gmltes . 

Connue il a à son actif des condamnations multiples 
antérieures, il est presque sous le coup de la rêléga 
lion. 

Cuignet évita cepnndanl cette dernière peine eu n'i'ii-
courant qu'une peine de deux mois. 

So» ATTiriLE INDKCKNTK sur lavo i* publique, à Kou­
baix. et se-, outrages à l'autorité, valent à Florin Charles, 
fcgé de trente ans, deux mois et seize francs d'amende. 

l iFix Pieds île cochon ont excilé la convoitise de deux 
gamins dcKoncq de 13 el 15 ans Léopjld Lagaisse el Au­
guste Vanruke qui s è n sont emparés sans les paver. 

Après avoir entendu les petits inculpés et les explica­
tions des parents. Le tribunal les remet à leur> pi res 
respectifs. 

POUR BRIS PE CLÔTCRE, à Watlrelos, Sarroont Henri, 
seize francs. 

I N II.SBITAXT HE CROIX, Put «dore Feret. a exercé quel 
ques violences cnveis une de ses parentes. Vingt jours 
et seize francs d'amend». 

FOIH COI es VOL0NTAIHES ET ItÉCII'IlOorrs à ItOIICq. Isi 
dore Vainiewaele et Custave Vanqeraagcn,cuacan vingt 
cinq francs d'amende. M CO.SHUIMK. 

de Malessan est rigoureusement Irréprochable au point I liste, à Boubaix. Les Vigiles seront chantées le même 
ue vue moral, co qui ne l'empêche nullement d'être fort jour, à 4 heures. L'assemblée à la maison mortuaire, rue 
gaie, c e u x qui préteudent qu'on ne peut faire amusant, te Barbieux. 
sans une donnée plus ou moins graveleuse, doivent eu n . ru .i i„ i • • —- ' • - .-^ • 
prendre leur parti. -»,««/••*>••• l n Obit solennel anniversaire sera célébré en 1 église 

La Guerre au Dahomey est, comme sou titre l'indique de Croix le lundi ï o mars 1893. à 10 heures, pour le 
une pièce à grand frac*? qui TOUStra^porto d a n a a n repos de l'ame de Monsieur Léonard DUPl'IS, rentier. 

B I B L I O G R A P H I E 

pays demi-sauvage, où nous retrouvons nos petits soldats 
français, combattant héroïquement pour la cause de la 
civilisation. Cest du chauvinisme de bon aloi, qui fait 
vibrer la corde patriotique, et repose des dissensions 
intestines. 

Au moment où le rideau se lève, les hostilités ont com­
mence avec la France. Le grand prêtre Kalatapa.enlouré 
des feticheurs et des prétresses, prêche la défense à 
outrance. Au mépris des fondions dont il est revêtu, il 
déclare son amour à Fleur-Jes-Kaux, générale des ama­
zones, qui repousse ses propositions et réserve son cœur 
a Kauga, ueveu de Behanzin, dout elle est aimée. Elle lui 
propose de fuir avec el le vers la France où il a élé élevé 
dans un collège parisien : mais le jeune prince, retenu 
,'ar le devoir, veut rester pour défendre son pays. 

Behanzin, accompagné de la favorite Fatouuia, et de 
Middah, sa fille, vieut se montrer en grande pompe à son 
peuple a l'occasion de la fêle des grandes coûtâmes, au 
cours de laquelle doivent être sacriliés six mille prison­
niers, fails sur des tribus voisines. Celte immense héca­
tombe a pour but de rendre les dieux favorables à la 
campagne, dont le roi conlie la direction à Kang. C'est 
ICI que commencent les intrigues du Iraitre natatâpa 

décéda subitement à Croix, le î i mars 1892, dans sa 
67» année. Les personnes qui, par oubli, n'auraient 
pas reçu de lettre de faire part, sont priées de considérer 
le présent avis comme en tenant l ieu. 

rTAT-CIVII.. — MIUBAIX —Déclaration* de naltsaneet 
du 18 mars. — Léon-Jean Lesallre, rue des Fossés, 1». — 
Louis Renard, rue il'Estaing, I. — Antoinette Cochinc, n 
de la fontaine. 37 — Georges et Alphonse Kindt, inmean 
rue de la Balance. 89. - Marcel Dandrr. rue du Tilleul. 36 — 
Marie Bmgg.-nian, Hôtel-Dieu. — Feni.in.l Herlant, rue des 
Anges. — lia>monde Vandaele, rue Cugliot. â». — Cabrulle 
Uaiilson. rue Heilman. 16 — Mariage — Auguste Dont. 56 
ans, cordonnier, rue de la Basse-Masure, *J, et Plnloinéne 
llel|;.ute. H ans. servante.rue des cluinp.. 49. - Déclarations 

Pierre Philippe. 74 ans. rue des FJeu 

Nous s gnalons tout particulièrement i nos lecteurs un 
très beau travail de M. E. Ulasson, de l'Institut, sur la 
Filiation en droit romain et en droit français, surtout un 
chapitre tout à fait neuf sur la Filiation eu législation 
comparée. Ce travail figure dans la 140" livraison de la 
G r a n d e E n c v r l o i i e d i e qui contient encore un inléres-
sanl article de'M. Couipayré sur l'éducatiou des Filles, 
une savaule élude minéralogiquede M. Ch. \ e l a i n sur le 
Filon, deux contributions de M. Ch. Cirard sur les ques­
tions à l'ordre du jour du Filtrage et do la FMratwn, 
enfin, un aperçu économique de M. Fournier de Flaix sur 
es f inances dés Ktats. 

de. décès dn te ti 
i-our De.srmisseaux. 38. — llo-aiie' Decorte. 51 ans, rue de 
ranrirauts. 15. — Henri Uourdeau. il ans, Pline Nadaiid. :i 7 

>ins qu'à delr ! ! • • > . . 

E x c u r s i o n e n I t a l i e , k l 'occas ion du J u b i l é 
ép i scopa l do S . S . L é o n X I I I . — D é p a r t le 11 
a v r i l 1 8 9 3 . 

L ' i t inéra i re de ce v o v a f r o e s t l e s u i v a n t : B r u x e l ­
les . L u x c m b o u r j r , B à l e , la S u i s s e , le S t - G o t h a r d , 
M i l a n , V e n i s e , P a d o u e , B o l o g n e , F l o r e n c e , R o m e , 
N a p l e s , C a p r i , S o r r e n t e , la G r o t t e d A z u r . F o m p é ï 
(t'acu t a t i v e m e n t le V é s u v e ) , lo M o n t e - C a s s i n o , 
R o m e ( a u d i e n c e ponti f icale le 22 a v r i l ) , P i s e , 
G è n e s . T u r i n , P a r i s , B r u x e l l e ? . — D u r é e : 3 se ­
m a i n e s . — P r i x : l r e c las se , O'iO francs ; 2'' c l a s s e , 
5 3 5 f rancs . 

M o y e n n a n t le v e r s e m e n t des s o m m e s c i - d e s s u s , 
les v o y a g e u r s a u r o n t d r o i t a u t ranspor t s u r tout 
le p a r c o u r s de l ' i t inéra ire , a u l o g e m e n t d a n s de 
bons hô te l s , à l a n o u r r i t u r e , a u x o m n i b u s , a u x 
v o i t u r e s , fruides et in terprè te s , qui s e r o n t m i s p a r ­
t o u t à l e u r d i s p o s i t i o n . 

Ils n 'auront à p a y e r nul le par t d 'entrée p o u r 
v i s i t e r les m u s é e s , l es m o n u m e n t s e' c u r i o s i t é s , pas 
plus q u e de p o u r b o i r e s a u x c o c h e r s , por t i er s e t d o ­
m e s t i q u e s d 'hôte ls . 

L e s d e m a n d e s s e r o n t inscr i tes par ordre de d a t e 
de l eur récept ion e t les p r e m i è r e s a r r i v é e s o n t des 
c h a n c e s d 'obten ir les m e i l l e u r e s c h a m b r e s d a n s les 
h ô t e l s . 

Les prospec tus se d é l i v r e n t g r a t u i t e m e n t , à 
R o u b a i x chez M . H e n r i M e s s e l i n , r u e D a m r a a r t i n , 
7 5 , e t à B r u x e l l e s chez M. C h . P a r m e n t i e r , d i rec ­
t e u r de l ' L x c u r s i o n , B o u l e v a r d A n s p a c h , K O . 

Concerte et Spectacle? 
« Grande-Harmonie ». — Voici le programme dncon-

ceit qui sera donné, samedi, 18 mars, par la Grande-
Harmonie, en son nouveau tonal, Hôtel des pom­
piers. 

i . Ouverture, X. Crande Harmonie; L». I.a t.liuritê, 
l'aurc, M. Gustave iievos: 3. Fantaisie pour llfite. M. Itou-
pain: \. Air des Diamants de la Couronne, Auber , Mlle 
Bulil: .">. Concerto pour violoncelle. Celtemonn. .M. Ilrou-
cliette: é. Iiuo de ia Ht Janvier, Taglianco, aille liulil H 
M. 0 . IKnos: 1, Faulaisie pour basse. X. i l . A. Un sac; 8. 
i'asquilles Tourqueniioises, M. Watleuw. 

T h é â t r e D e s c h a m p s . — aTfnifl / d i a a v H an Dulw-
mey. — La soirée donnée jeudi, au théâtre de la rue 
Hichard-Leuoir. au béndico du sympathique arliste rou-
baisien Henri Coin reur, a été exceplioiiuelieineut brillante 
Comme nos lecteurs le savent, ou y interprétait deux 
pièces absolument inconnues à Koubaix. t ' i i i i M une 
comédie en un acte, de M. do Malessan, el la Guerre au 
Dahomey, grand drame militaire eu cinq acles et huit 
tableaux. 

Palons d'abord de la comédie. 
• Mon verre a'asl pas grand, mais je h,,is dans mon verre » 
a écrit Alfred de Musset au frontispice de ses œuvres. M. 
de Malessan, un tout jeune auteur dn pavs wallon, ou les 
belles lettres sont eu honneur, pourrait "à bon droit em­
prunter la devise du poète français. 

Son bagage, encore mince, le classe.tel qu'il est, parmi 
les auteurs nui s'imposent au public, koinces, pièce écrite 
au courant de la plume, dans un style facile et sans pré­
tention, esl avant tout uue étude do mœurs prise sur le 
vif. 

C'est l'histoire d'une femme du monde, veuve d'un pre­
mier mari, que sa jeunesse, sa beauté et son esprit dé­
fendent mal contre de nombreux adoratours. Lors d'une 
saison de bains à Oatende, elle a reçu dans ses salons un 
avocat à la Cour d'appel, M. Dcsmoircy, et un capitaine 
au régiment des guides. M. Kaoul Lorsenne. Tous les 
deux, fervents aspirants a sa main, et u v a u x irréconci­
liables, sont venusla relancer jusqu'en sa demeure, dans 
la coquette cite de Uinant-sur-Meuse, où elle se croyait i 
I abri. L'un et l'autre se rendent tellement importuns 
par leurs fatigantes obsessions et leurs querelles ridi 
cules, dont Mme Auluvianne est l'involontaire lemoiii, 
que la charmante veuve, à bout de patience, se décide à 
leur signifier leur congé. Le barreau et l'armée, mis dosa 
dos, sont coincé» 

Mme Daclin, toujours en verve, a fait valoir dans ses 
moindres (inesscs le personnage vécu de Mme Aulu 
Manne, MSI. Alliod et Fosséont rivalisé dans l'interpré­
tation consciencieuse des rôles de Desmoircv et Haoul 
Lorsenne. • 

L s sc.-nes filiales, d'un comique irrésistible, et très 
naturellement amenées, ont provoqué des accès de fou 
rire et des bravos vigoureux. Ajoutons, ce qui devient 
assez rare de nos jours — surtout chez les jeunes auteurs 
dramatiques qui cherchent souvent le succès dans des 
thèse» et des pièces à scandale — que la comédie de II. 

voir épouser Fleur des Caux. c.-^ intrigues qui nccupent 
toute la pièce, jusqu'à la lin.sont t, llemenl compliquées, 
qu à l'heure tardive à laquelle nous écrivons, nous de-
vons nous borner i les signaler. 

Les troupes françaises approchent: mais leur contingent 
est faible, et elles vont être décimée* par l'ennemi, sur 
le liord du fleuve, lorsqu'une canonnière entre en ligne 
et met les Dahoméens ,.,, déroule. Ce tableau est l'undcs 
plus intéressants de la pièce. 

Deux négociants français, établis à Kotonou. Duran-
dard et son neveu Sigismoud, venus de. confiance an 
palais de Uehauzin. pour négocier des affaires avec lui, 
sont retenus comme otages. Le fanatisme des feticheurs 
va jusqu'à mettre lé feu à la paillette dans laquelle on 
les a enfermes. 

Ha sont sauvés, grâce an dévouement de la mère Du 
bidou, la canlmière, et de sa tille Franchie, promise 
en mariage au caporal RoastouHc, qui. avec le sergent 
Jambolia, occupe une grande place dans l'action mil! 
taire. 

Après avoir traversé une forêt vierge, à travers les 
lianes el les buissons, le gros de l'armée française livre 
un sanglant combat, qui amène la prise de Kaiia. 

Les négociants français et Itoustoubic. fait prisonniers 
sont amenés dans le temple des serpents sacrés, qui doi­
vent boire le sang d'un blanc avant de rendre leuroracle 
sur la lin de la campagne. C'est Sigisniond qui se dévoue 
mais on lui laisse la vie sauve après celle épreuve émou­
vante. 

Un duel au couteau dans ce même temple, entre Kala-
lapa et Fleur des Faux, est mortel pour le premier, et la 
générale des amazones, après la prise d'Abomev et l'en­
tière destruction des dernières troupes de Behanzin, s'en­
fuit avec Kanga, â la suite de la colonne victorieuse. 

l'ne espèce d'apothéose conlitue le huitième et dernier 
tableau. La Marseillaise du Dahomey, o-uvre de grand 
mérite composée par notre concitoyen, M. Achille Bu-
truille, et dédiée au général Dod'ds, est chantée d'âne 
façon remarquable par M. Armv, barvlon (\e comman­
dant). Le peu d'espace qui reste à noire disposition ne 
nous permet, à noire vif regret, que de reproduire la 
dernière stance de celte ode patriotique, empreinte d'un 
bout a l'autre d'un véritable lyrisme . 

Salut avons, vaillante arasas ! 
Salut à votre général !... 
l.a voix de la France alarmée 
Vous trouva prêts à son signal : ilti.i 
Héroïques dans la bataille. 
Méprisant blessures, douleurs. 
Sous l'étendard aux trois -coulent >, 
un cous vit braver la mitraille : 

HEKRMX 
Salut, soldats français ! Ileveneji li iont|,li.iuls ' 
Salut : (bisi l.a Hêjiiibliqueacclame ses mirent.-! 

Deux mots seulement sur l'interprétation qui a été ex­
cellente; la note gaie a été donnée par MM. Louisettlenri 
Coirreur - ce dernier, bénéficiaire de la soirée, e l auquel 
n'ont manqué ni les applaudissements ni les cadeaux— 
et C. Deschanips. La pièce est 1res bien montée; décors et 
costumes sont de la plus grande fraîcheur; la mise en 
ïcuuc, réglée par i l . Vallée, n'a rien laissé à désirer. 

CORRESPONDANCE " ~ 
'.c* articles publies dans cette parité du journal n'enga-

qen! ni l'opinion ni la responsabilité de lu réduction. 

I lUMlilut Tui'J-'Ot 
tioubaix, 16 mars. 

Monsieur le Directeur 
du J o u r n a l de Roubaix, 

Permettez-moi de signaler aux familles intéressées les 
progrès accomplis à l'Institut Turgot de notre ville. 

Jadis les crucifix étaient dans toutes les classes, mais 
ce n'était là qu'une réclame eToavertare, et il y a de 
beaux jours que ces crucifix ont été mis au vieux fer! 

Jadis le petit groupe des pensionnaires assistait a la 
graud'aaeaaa en l ég l i se du Saint-Scpulcrc. Actuellement, 
et il y a longlenips, la grand 'messe est mise au rancart et 
on se contenta de la messe de huit heures. 

l u e troisième marche en avant s'opère depuis peu. 
On trouve sans doute qu'une courte messe c'est encore 
trop long et uue escouade de ces petits m, ssieurs fait 
deuii-tonr à droite et se précipite avec entrain dans la 
boutique du pâtissier vo is in! 

Conveaet-eo avec moi. Monsieur le Directeur, tout cela 
est profondément triste, et il est bon que les familles 
chrétiennes,encore si nombreuses dans notre ville,soient 
édifiées sur l'éducation qui se donue à Turgot. 

l'.ecevez, Monsieur le Directeur, avec mes remercie­
ments anticipés, l'assurance de nies meilleurs sentiments. 

I ii rutho'iiiue attristé. 

3 \ r o n r > 
Comlnes . - L'n incendie. — Mercredi, vers dix heures 

du soir, un iuceudie s'e.-t déclaré dans la ferme o c c u p a 
par un certain Kmile Delmotte, à proximité du territoire 
de la commune de Linselles. 

Les pompiers de Connues et Linselles. accourus sur les 
. du sinistre, n'ont pu se rendre maîtres du feu. l ieux 

Tous les bâtiments ont été la proie des flammes, 
même que les vaches dans leur étahle. Toutefois on a pu 
sauver le cheval, les porcs et les instruments aratoires. 

La ferme appartenait à M. i l eunl lou . ancien notaire à 
Comines. Les pertes sont assez considérables. Il y a assu­
rance à la « Générale ». 

Ou ignore jusqu'à présent les causes de l'incendie. 
Hondschoodt . — Toujours le pétrole. —Le sieur Devos, 

âge de 61 ans, demeurant à lloudschoodl vient d'être 
victime de son imprudence dans les circonstances sui­
vantes : 

Les douaniers ayant aperçu deux fraudeuses chargées 
de vessies contenant du pétrole, so mirent à leur pour­
suite. Les fraudeuses se réfugièrent chez le sieur Devos 
qui ferma la porte à clef. 

Les douaniers firent les sommations d'usage. Devos, 
effrayé, résolut de faire disparaître les objets de contre­
bande. 

11 prit un moyen des plus faciles, il ouvrit le couver­
cle de son jtoéle et y jela les vessies remplies de pétrole. 
L'ne violente détonation retentit et l'imprudent fut envi- ' Saint-Gilles. 

Zoe Julien, rue de Lorraine. 20. — Louis l.egrand 7* .... 
rue de llarbteux. 60.—Pierre Pi-uvost. 3.1 ans. HotelDieu -
Lerinauie Sintoens. î ans, rue de Laitues, 16 — Boiteuse 
Kliil-in. 39 ans. rue de Coligny, 4. — Florinc Decabooter, 
Wans. 

TI>VHC(1I.\G. — Déclarations de naistances au Jamais. — 
Charles lliuillier, nie du Triangle. — Elise Macs, rue de Lor­
raine — lleflacatt'iiis de décès du s mars. — Jean-iiaptiste 
Kompteau, a moi-, rue du Moulin.Fagot. — Hémi IMiehateau. 
7,'i ans, sans profession, Poul-de Neuville. — Victoria Graet, t 
aéts. rue de la Marlière. 

IIAl.LllS. — Déclarations de naissances du 15 mars. — 
Néant. — Déclarations de décès dit ir> mars. — Marie-I.ouise 
Delaere, 6 mois, rue d'Arrole. — Léonard Kindt. 3 mois, rue 
d'Aréole, 

B £ : J L . G I Q U £ J 
JemeUe. — ( n homme écrasé. — Un ouvrier. Guillau­

me L e o n . o c u p é aux carrières llardenneet ilounameaux 
a été pris entre les buttoirs de deux wagons et n'a pas 
tardé a succomber. 

St Gi l les . — l'n incendie.— Lu incendie d'une extrême 
violence s'est déclaré dans le magasin à liqueurs de M. 
Déniez, ruede la Source. 

Le. magasin a élé entièrement détruit. Les dégâts causés 
tant par l'eau que par le feu sont très considérables. 

S c h a e r b e c k . — Un incendie — l'n incendie assez 
violent a détruit l'atelier de menuiserie de M. Cleiren, 
rue de la Posle. Les dégâts sont considérables. 

H e m t i e m — l u lâche attentat.— Un valet de ferme, 
Denis Lyceu, s'était alfublé d'une fausse barbe de chan­
vre, et parcourait ainsi les cabarets. Il pérorait, lors­
qu'un Sous oflicier s'approcha de lui, et mit le feu à la 
barbe. 

Lyeen a été affreusement brûlé. Son élat est des plus 
graves. L'auteur du méfait est connu. 

M e r x p l a s . — 4easaa*j| mortel. — Une boulangère, 
l'épouse V. G... se rendait à Bruxelles avec deux de ses 
enfants sur une petite charette attelée de deux chiens, 
lorsque le véhicule fut culbuté emportant dans sactiute 
la femme et les deux enfants. 

La mère a été fortement atteinte au cerveau, elle a 
succombé à ses horribles blessures. 

Les enfants n ont été que légèrement contusionnés. 
Cust lnne — A propos de chiens. — Un chaudronnier 

ambulant accompagné d'un chien se présentait chez un 
cordonnier pour lui demander du travail, lorsque le. 
chien du cordonnier et celui du chaudronnier sautèrent 
l'un sur l'autre. Une querelle entre les deux hommes 
s en suivit. Le cordonnier emporté par la colère, saisit 
un marteau et en frappa son adversaire à la tête. Ce der­
nier tomba le visage couvert de sang et expira bientôt 
après. 

L'horrible c r i m e du bola de Sole l lmont . — Une con­
frontation de l'inculpé Vaurillaert avec quelques témoins 
a eu lieu mercredi dans le cabinet du juge d'instruc­
tion. 

Sous p.u Vanrillaert sera confronté avec la mire des 
deux victimes. Après quoi l'instruction sera close. 
L'accusé persiste dans son système de dénégations, mal­
gré les charges accablantes qui pèsent sur lui. 

V e r r i e r s . —- Le sénateur. M. l'eltzer, victime d'un ac­
cident de voiture. — l u grave accident est arrivé, mer­
credi, à M. Auguste Peltzer. sénateur pour l'arrondisse­
ment de Verviers. 

M. Peltzer revenait vers sept heuèes du soir en voiture . 
de son établissement industriel de Henoupré-Andrimont. i 
Près de lioiiilirct, le cheval s'est emporté et M. Peltzer a 
elé projeté de la voiture contre une palissade bordant la 
roule et s'est fait à la tète, près de l'ieil droit, une grave 
blessure. Il a été relevé sans connaissance et transporté 
chez la concierge de sa propriété de ilombret, puis, peu 
après, vers S heures du soir, il a été ramené à son hôtel, 
à Verviers. Plusieurs uedecins ont été appelés de suite 
et lui ont prodigué leurs soins. 

Verviers. 10 mars, .'i h. 08 du soir. — L'état de M. le 
sénateur Auguste Peltzer est toujours extrêmement gra­
ve. A ^ i i e u r e s du soir, M. Pellzer n'a pas encore repris 
connaissance, niais un peu de sensibilité est revenue. 

1 1 e n m é r i t e « I S I M . I I L i s e 

Le St. Jaeobs Uil est au-dessus de sa réputat ion . On 
on fait beaucoup d'élogèes, m a i s p a s autant rru'il e n 
inéi'ito. Vous comprendrez m o n enthous iasme quand 
v o u s saurez le serv ice qu'il m'a rendu . 

L'ne douleur rhumat i smale , compl iquée de goutte , 
voyagea i t par tout m o n corps c o m m e en p a y s conquis . 
Vers le m o i s de j a n v i e r el le s'était t ixée sur le poignet 
droit e ' l e s jarrets ; le poignet était enflé, et j 'ai dit 
suspendre tout travai l . 

Mon médec in m'a prescrit toute u n e série de médi ­
caments internes et autant pour nie fr ict ionner . 
Voyant que cela n e m e soulageai t q u e momentané ­
ment , il m'a ordonné d u St. Jaeobs Oi1. L'n pharnia 
c ien de Jo igny m'en fournit u n flacon. L'action du 
St. Jaeobs Oil ferait croire a u x mirac le s , car à la 
tro is ième friction m e s douleurs avaient ce s sé . J'étais 
te l lement content de leur disparit ion, que , de peur 
qu'el les ne rev inssent , j 'ai cont inué à m e friction­
ner , m a i s le combat a fini faute de combattant ; m e s 
douleurs n'étant pas r e v e n u e s . Fai tes connaî tre St. 
Jaeobs Oil pour rendre serv ice à c e u x qui souffrent. 
LESOL'RD P A U L , Propriétaire , Saint-Aubin (Yonne). 

P r i x 3 (r . 50 le flacon chez les pharmac iens . Knvoi 
contre mandat-poste de cette s o m m e adressée à MM. 
Ast ier et C", ï î , a v e n u e Kleber, Par is . 34124c 

Comment résoudre 1er difficultés économiques actuelles? 
Deuxième terie d'observations pratiques 

Etudes sur la situation agricole, industrielle t corn 
mercialeen France et les moyens, proposés en 189î, pour 
l'améliorer et conjurer la crise, 

PAR PAUL P1EBBABD 
Aiirégé de la Société lloyalc de la Statistique de Londres 

En vente au bureau du journal. Prix: Un f r a n c . M17 
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du Commerce et de l ' Industrie en France . 

Société anonvme fondée suivant décret du 1 mai 18 61 
C A P I T A L . 1 2 0 M I L L I O N S D E F R A N C S 

Siège social, 54 et 56, rue de Provence, à Paris 

AGEN'CE DE ROUBAIX 
R u e d e l ' H o s p i c e , •£ïO 

On ne sait pas encore s'il y a fracture d e l à base du I C o m p t e s d e c h è q u e s . D é p ô t s à é c h é a n c e fixe 
C h è q u e s d i r e c t s s u r F r a n c e e t É t r a n g e r 
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A v a n c e s e t O p é r a t i o n s s u r T i t r e s . - G a r d e d e T i t r e s 

E s c o m p t e e t E n c a i s s e m e n t d Ef fe t s d e C o m m e r c e 
E s c o m p t e e t E n c a i s s e m e n t d e C o u p o n s . 
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terranee , etc.) 
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crâne. (Juatre médecins, dont deux se relayent tour à 
tour, donnent leurs soins au blessé. La nouvelle de 
eut accident a produit en ville, une émotion considérable 
dans toute la population. M. Peltzer est très honoré et 
estime. 

L e s a n a r c h i s t e s a r r ê t é s a B r u x e l l e s . — Bruxelles, 
MQnare. — H. Lecock, ju«e d'instruction à Bruxelles, et 
M. Urion. substitut du procureur du roi, se sont rendus 
mercredi soir au commissariat de Scliaerbeek. 

Hemy Scbooppe fet non Jules, comme on l'a dit d'abord) 
a été longuement interroge par les magistrats, il a nié 
formel lemeiit avoir pris part aux conciliabules que son 
frère Placide a eus avec Mathieu. 

L'est par erreur que l'on a parlé de Meunier dans celte 
affaire. L'est Mathieu qui a été hébergé par Beaiy 
Scluiuppc. 

Il y a trois semaines, co dernier reçut la visite de son 
frère et de Mathieu: Placide lui recommanda chaleureu­
sement Mathieu, et lletiiy consentit à lui accorder l'hos­
pitalité. Il va sans dire que ceci n'est pas établi et que ce 
sont la les allégations de Keniy Scliouppe. 

(in a d'ailleurs tout lieu de croire que celui-ci cache la 
vérité à la justice; cV-1 ainsi que. en c* qui coueerue la 
grande quantité d'objets saisis chez lui et qui provien­
nent de nombreux vols commis tant en France qu'en 
Belgique, il déclare qu'il ignorait la présence de ces ob­
jets chez lui. 

Or, depuis trois semaines, ils étaient dans sa chambre 
à coucher et ils les voyait chaque jour. 

Mathieu n a pas dormi souvent chez Remy Schouppe 
depuis trois semaines, et quand il v passait la nuit, il 
partageait son lit avec Remy. Celui-ci a déclaré aussi 
qu'il ignorait oil Mathieu avait passé les nuits et les 
journées pendant lesquelles il s'absentait de chez lui. 

Il y a eu de multiples conciliabules dans sa chambre 
entre son frère Placide et Mathieu, mais Remy Schouppe 
prétend qu'il n'y a jamais assisté. 

Ce matin, les"ouvriers de Remy Scliouppe se sonl pré­
sentés, à l'atelier pour reprendre leurs outils. Mais la po­
lice qui garde sou immeuble leur en a défendu l'accès. 

La correspondance adressée ce malin chez lui a c t e 
saisie 

Remy Schouppe a été écroué ce matin à la prison de 

y-iU'ï 

rouué par les flamme: 
Le feu prit ménia à la loituroet les fraudeuses et Davos 

allaient griller si les douaniers n'avaient enfoncé la 
poil*. 

Devos était déjà sans connaissance et il porte de graves 
brûlures sur diverses parties du corps. 

I.esiiouiiniers. après avoir fait mander un médecin, e 
sont emparés des fraudeuses qui ont été conduites à la 
million d'arrêt de Dunkerque. 

H a u t m o n t . — Un a retrouvé, étendu sur la voie larves, 
les jambes coupées et le vautre oavert, M. Kudle Richard, 
?.> ans. facteur des postes a llautuioiit. Le docteur Carret 
n'a pu que constater la mort. 

On suppose que M. Richard se sera endormi dans le 
tr.iin venant d'Aulnoy et arrivant à Haumonl, à Kl 
heures 13. 

l ' .uil ie au moment on le tram se remettait en marche, 
il aura voulu sauter sur le quai et aura été entraîné sous 
les roues. 

B e r g u e s — Les foires aux chevaux pour l'année MM 
se tiendront sur remplacement du Marché aux bestiaux, 
la lre le jeudi «avr i l , la ie- le jeudi 13 juillet et la .'le le 
jeudi 16 novembre, chaque fois à '.i heures du malin 

Il y aura 100 fr. de prix eu espèces. 

U n a c c i d e n t de c h e m i n de fer. — Lundi, à midi 13, 
le train de voyageurs 1426, venant de St-Ouier, s'est en­
gagé en arrivant à la station de Berguette sur une voie 
de manœuvres et a tamponné une locomotive qui y sta­
tionnait. Deux voyageurs et le mécanicien du train tam­
ponneur ont été blessés légèrement. 

L A g r e v a d e s m i n e u r s — A Vendin-les-Béthunes les 
grévistes avaient été assez calmes jusqu'alors, lorsque 
mercredi matin une. bagarre s'est produite à la reprise du 
travail par 23 ouvriers escortés de gendarmes. A celte 
vue, iOO grévistes dont une cinquantaine de femmes ont 
crié : « Vive la grève ! » 

L'ne mêlée générale s'en est suivie ; elle s'est bornée a 
une bousculade. 

Quatre arrestations ont élé opérées. Les grévistes ar­
rêtes ont élé condamnes à des peines variant de un mois 
à 10 jours de prison. 

CONÇOIS FUNEBRES k OBITS 
IAB amis et connaissances de la famille I.E(ÎBAM)-

DKIXR01X qui, par onbli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire part du décèsde Monsieur Louis-Isidore LLGRAMJ, 
horticulteur, veuf de Dame Marie Joseph DKLLROIX, 
décédé à Houhaix, le 10 mars 18'J.I, dans sa 76« année, 
administre des Sacrements de notre mère la Sa in te-Kg lise, 
sont priés déconsidérer lu présent avis comme en tenant 
lieu el de bien vouloir assister à la Messe de Convoi, 
qui sera célébrée le dimanche lWcourant, à 8 heures, et 
aux Convoi et Services Soleuues, qui auront lieu le lundi 
20 dudit mois, à y heuies l ] i . en l'église Saint Jean Bap 

Les Schourpc sont originaires de liiekelvenue, près de 
t.i.nil. 

Paris, 16 mars. — On n'a reçu, à la préfecture de po­
lice — où on s'occupe fort des anarchistes et où ont lieu 
d'actifs pourparlers — aucun nouveau renseignement 
sur le second individu arrêté à Bruxelles. 

on est cerlain maintenant que cet individu est bien un 
frère de Placide Schouppe — son troisième frère. 

Le second — qui ne s'est nullement évadé — est bien 
toujours a la « Nouvelle », au bagne de l'Ile des Pins. 

Les Schoup[ie sont cinq frères, tous de dangereux ban-
dlts, qui avaient répandu u n e véritable terreur eu Belgi­
que. • 

Ou ne parail pas croire, a la préfecture, que l'extradi­
tion de Placide Scliouppe sera accordée par la juslice bel­
ge, à moins que celle-ci, craignant quelque nouvel leéva-
siou d#,cet audacieux mallaileur, ne préfère s'en débar­
rasser de suite en le remettant aux autorités fran­
çaises. 

CHRONJQJJE COLOMBOPHILE 
Ronaaix. - - l.a deniiêi 

établie chez M Renard, i 
animée-, toute la jntlinre 
mateurs qui ont piolité de la bonne occasion de voir réunis 
nombre de pigeons d'élite. 

Les siM'iétau-is avant pal tu-ipê aux précédents i-oncours 
avaienl a exposer leurs deux meilleurs sujet.-: aussi la tuolie 
du jury, compose de MM Willem, (ioofllll et tioilbc. a-tclle 
ete ardue car chaque pigeon arrivait au même niveau de per­
fection et méritait une mention. 

Le lauréat désigne qui appartient à M. Vandevoordc est ex-
tiv ut deué dans les toi mes. la tète assez f.u luieuléee est 
des plus caractéristiques rappelle le ramer anglais, le plumage 
d un loutre fonce tre.s heureux enveloppe une charpente large à 
la poitrine et terminer assez brusquement en angle à l'autre 
extrémité, les pennes des ailes et uV la iiueue bien découpées 
sont larges et ondulées indiquent un vol puissant et soutenu, 
cet oiseau a ciini|liis toute la journée l'attention de la majorité 
îles visiteurs et a ihi rester dans leur mémoire «a véritable 
tyiM' de sélection. 

Les concurrents arrivant immédiatement après étaient 3 
niaguillques bleus appartenant à MM. Haquette et Rlomart : 
très oorreet mais l ins de l'ail laissait un lieu a désirer, un 
bel «caillé à M. A. besoin v. conseiller général, un roux écaillé 
à M. Verdonck, un mosaïque à M. Reuard et enlin une mi­
gnonne femelle meunière à M J Le.'at. La distribution des 
prix a eu lieu le lundi 13 mars. Voici les résultats : 

1er prix, pigeon isolé, médailled'aineiit, MM. Vandewoorde: 
1er prix, ensemble de pigeonnier, objet d'art. E. Weerts. i« 
points; le ul. beltendre, jo ,,. 40,- 3e id. U. Haquette. lu s. *): 
le id. A. Besoin y. P.Pp : 5e M. J. Iarat, i» p.; 6e Renard et 
Validewoorile, i s p. til; 7e id. Iloste, liiji.iSeid. Montagne. 
15 n. OU; 9e id Verdonck, 13 p ; llk'id. Wibaux.U p. «t. 

Lu somme, série d'expositions très instructives par le choix 
des sujets, et dont, sans nul doute, nombre d'amateurs ontpro-
tite pour leurs futurs croisements. 

In banqnet réunira dimanche la majorité des exposants et 

THtATRK DE 110PBAIX (situe rues Archlméde et Rieliard-
Leiioli). Direction M— veuveIt. Denhamu» — Hureau a s h . 0|0. 
l'dcaii à R h. i|* _ Uimanehe I» mars • - LA lit EURE AI 

DAHOMEY, triaixl drame militaire eu :> actes el 8 tableaux. — 
eu commencera par PHEIE-MOI TA iE.'IME . '• icmedie 1 

Maladies de InGorge de l a Voix e t de la 
ĵ lHJ Bouche, effets pernic ieux causés par 

le tra i tement mercuriel et l 'abus du tabac. Fai tes usage 
d e P a s t i l l e s d e D e t h a n , au sel de herthol le t . La 
boite , 2 f r . 5 0 . 

Maladies de l'estomac e t d e s intestins, digestion 
pénibles, manque d'appétit, aigreurs, renvois, vo-
mitsemtnU, diarrhée, COUIJHCS, e t c . — F a i r e u s a g e 
des P a s t i l l e s et de s P o u d r e s d e P a t e r s o n , au bis 
muth et m a g n é s i e . Past i l les : 2 f r . 5 0 ; Poudre : 5 fr. 

Ajipauvrïssement du sang, faiblesse de tempéra, 
ment, manque d'appétit, fièvres, maladies nerveuses 
— Fai tes u sage du V i n d e B e l l i n i au quinquina et 
Colombo , fortifiant, digestif, fébrifuge e t anti-ner­
veux, il e s t recommandé aux enfants, aux femmes 
délicates e t aMS. personnes affaiblies par l'dge,\& »'<: 
ladie ou les fatigues de toute natare.L* b o u t e i l l e 4 f r 

D E T H A N , pharm. , 3 3 , rue Baudin, à Taris , et dans 
s principales pharm. de France. 18*0 

ft U MAISON DE CONFIANCE 
MoTlovri*- A . « A R T H I T , i IESUÇSI (D»k>) 

REMONTOIRS . Q . REMONTOIRS 
MUI 8 fr. 

iTsst iftjmt. . I S tr. 
Hommes et Dames V£.Sm Hommtê tt Otm*$ 

2 6 f r a n c * XLfi*' G A R A N T I S 
MoaTaaa . . .« . i a', CHAI s a s . «XTEILS. BIJOUX. 

awvoi nuiice »u SATIVUWUI IUAIITM sua DSSANI/S. 
I 4 1 M 

IHOtFHAICHISSAtlCS 

AGE.\DA DES IMH STRIES TEXTILES 
r o i 1$ I V . I I I 

Al u s a g e d es Industr ie l s , e m p l o y é s e t contre m a î t r e s 
Cet agenda cont ient de nombreuses indication.; so 

rapportant à la laine, au co lon et a u x a u t r e s t ex t i l e s ; 
b a r è m e s , comptes de rev ient , r e n s e i g n e m e n t s sur les 
v e n t e s publ iques de Londres et de Liverpool , numé­
rotage des li ls , m é c a n i s m e des m a r c h é s a t e n u e s sur 
la ines pe ignées , nomenc la ture de s Chandjres de com­
m e r c e françaises à l 'étranger, l iste de fourni s seurs 
d es industrfes t ex t i l e s , e tc . , e tc . 

E légant et sol ide A g e n d a do jioclie, re l ié en j o l i e 
percal ine , t ranche r o u g e . 

E n v e n t e au p r i x do. o,ou c. au bureau du journa l 
17, n i e N e u v e , à Roubaix . 

TÉLÉPHONES PERFECTIONNÉS 
pour réseaux et lignes privées 

Sonneries et Appareils Électriques 
PARATONNERRES 

PORTE-VOIX, COKTMLEURS DE RONDES,etc..etc. 
E . l e R A V E T 

EXPERT I>f 

21, Rue de la Gare, 21 
ROUBAIX 

Téléphone 

r-VERNEMENT 

51 bis, B'1 de la Liberté 
LILLE 

Téléphone n° 8 4 0 

ABONNEMENTS ET E N T R E T I E N S 

:<;:<.iii'.)< - 0 5 5 ' . i 

P D U T D C ' o s ^fit"ncs (Grippe). Bronchites. 
\j\jf\ I r i t . Irritations de Poitrine et de Gorge, 
le Sirop et la Pâte Pectorale do Nafé de Uelangivinei 
possède une efficacité certaine, constatée i>ar des 
Membres de l'Académie de Médecine. Ne contenant 
ni Opium, ni Morphine, ni Codéine, on les donnera 
avex sécurité et sucre; aux enfants atlemts de toux 
ou de coqueluche. Dépôt dans les Pharmacie». 334^3 

GOFFIN et GABEREL 
4 8 , Rue de l 'Epeule. Roubaix 

EIWREPRISËTÈI \ÊR4LE 
DE BATIMENTS 

dÀCONNËHIE, DALLAGES, (ITEîNAGES 
PIERRES & MARBRES 

SIMILI P I E R R E , PLAFOtfNAGE 

ADRESSES COMMERCIALES 
d o R o u b a l z - T o n r c o i n g 

liliiiilaEe de l«>l)itiols, ouvrages divers, strifiataMeat 
métal. E d o u a r d D e f r e t i n . lu, rue Plutarque. 

rton Jacquard, Vinceaxl, d'armure et d'apprêts. Depd 
da la lubrique T h é o d o r e V « r o n . Papiers de toutu 
qualités, Jjcsiré PECKKK, Tourcoing. 

BOLLETIta INDUSTRIEL 
El COMMERCIAL 

REVUE DES MARCHÉS 
MARCHÉS D'ORIGINE 

B u e n o s - A y r e s , 1 5 m a r s . 
L e cours de l'or e s t à 3 1 2 . [ . p ias tras f a p i e r 

-nonnaie . 

P o r t - E l i s a b e t h , 1 8 févr ier . 
I .a t e n d a n c e un p e u plus fa ible s i g n a l é e d a n s 

n o t r e précédent a v i s a é t é i n t e r r o m p u e s o u d a i n e ­
m e n t par la conc lus ion d'une t r a n s a c t i o n i m p o r ­
t a n t e d 'env iron 1 , 0 0 0 bal les la ines e n s u i n t l o n g u e 
so ie B l o e m f o n t e i n e t a u t r e s d i s tr ic t s de F r e e S t a t e , 
p r o b a b l e m e n t pour l ' A m é r i q u e , au p r i x m o y e n de 
5 5 j 8 d . Cet te a f fa ire a p r o v o q u é e n c o r e d 'autres 
v e n t e s en la ines a n a l o g u e s , en m a j e u r e part i e p o u r 
les E t a t s - l ' n i s ; o n par le d 'un tota l d ' env i ron 1 , 0 0 0 
bal les , d a n s les; pr ix de 5 1[2 à 5 3 [ 4 d . E u d e h o r s 
de ces t r a n s a c t i o n s que lques a c h e t e u r s de B r a d -
ford o n t e n l e v é du m a r c h é p lus ieurs c e n t a i n e s 
de bal les W i n b u r g la ines l égères e t d i v e r s lo ts 
K a r o o . 

Cet te d e m a n d e a c t i v e u n a t n r e l l e m e m raf fermi 
les pré ten t ions de s d é t e n t e u r s , toute fo i s une h a u s s e 
sér i euse sera e n t r a v é e par su i t e de l 'arr ivée d e 
r e n f o r t s assez cons idérab le s . E n s n o w w h i te l i t e n -
h a g e un pet i t lut , l a i n e s è c h e e t de bonne so ie , a 
obtenu 12 l | 2 d . L e s e o u n t r y s n o w w h i t e ont e u la 
v e n t e de 1 5 0 b . H e d d e r s b u r g , la ine pa.-sablement 
s è c h e et c o u r t e , à 11 et 11 l | 2 d . — i l ia i i i re : S u r 
L o n d r e s à B O j o a n de vue 1 l [ l 0 ( 0 « c o m p t e . 

MARCHES D'IMPORTATION 
A n v e r s , 17 nuu ?. 

(par télégraphe) 

E n d i sponib le , il a é té t r a i t é i 15 bal les P l a t e e t 

U b . A u s t r a l i e . 

Le H a v r e , 16 mai - - . 

{De noire eorrapondant particulier) 

Laines. — Affa ires c a l m e s m a i s à p r i x bien 
t e n u s , la cote de ce m a t i n a é l é la i s sée s a n s c h a n ­
g e m e n t . 

Cet te a p r è s - m i d i baisse de 5 0 c. p o u r ao i i t e t 
s a n s c h a n g e m e n t pour les a u t r e s m o i s . 

A t e r m e o n a fa i t ce j o u r t>T5 bal les dont d é ­
tai l su i t : 

1 2 5 ba l les B u e n o s - A y r e s sur a v r i l a 14'. ' ,50; 
8 5 0 bal les d i to s u r m a i à 1 5 0 , 5 0 ; 2 o bal les d i to s u r 
j u i l l e t 1 5 2 . 5 0 ; M O bal les d i to s u r a o i a 1 5 3 ; '--5 
bal les d i to s u r s e p t e m b r e à 15-1 e t 1 5 0 b. d i t e sur 
n o v e m b r e 1 5 5 , 5 0 . 

Primes. — 2 5 0 b a l l e s sur n o v e m b r e base 1 5 5 , 5 0 
double p r i m e 9 . 

V o i c i l es cours de c l ô t u r e : m a r s 1 1 " , 0 0 ; a v r i l 
1 4 9 , 5 0 ; m a i 1 5 0 , 5 0 ; j u i n 1 5 0 , 5 0 ; jui l le t 1 5 2 , 5 0 ; 
a o û t 15M,»»; s e p t e m b r e 1 5 4 , » » ; oc tobre 1 5 4 . 5 0 ; 
n o v e m b r e 1 5 5 , 5 0 ; d é c e m b r e 1 5 0 ; j a n v i e r 1 5 0 , 5 0 . 

Londres , 15 mars 1893. 
W o o l E x c h a n g e City . 

(De notre correspondant particulier) 

Voici le résultat de la vente de laines c o m m u n e s 
qui a e u l ieu aujourd'hui sur notre marché . 

Acheteurs assez nombreux-, deux maisons fran­
ç a i s e s seu lemenl représentée»; les prix - tu - tous les 
g e n r e s 1res sou tenus . 

Les Bagdad blanches v e n d u e s de 6 3(4 ;i 7 1(4 la 
l ivre: les Bagdad ro u x et n o i r e lf* à 7 la l ivre . 

La demande pour poils de chameau et cashmire 
était l imitée . Sur 6Ï64 balles offertes 588 ont é é re-

MAROHÉS DE CONSOMMATION 
H O Y A D M E - t N I 

H a l i f a x , 14 m a r s . 
L a s i t u a t i o n e s t un peu plus a n i m é e ; la d e m a n d e 

de la c o n s o m m a t i o n pour les la ines est i m p o r t a n t e 
e t les pr ix , en g é n é r a l , sont f e r m e s . P o n r ies j e a ­
n s br i l lants qui so n t b ien recherchés , les cours t e n ­
dent à h a u s s e r . 

P a n s l a b r a n c h e des fils le c o m m e r c e ù e x : - n a ­
t ion est bon pour la p lupart des q u a l i t é s de r e t o r s 
et de lus trés . L e s affa ires ne so n t pas e n c o r e u è ; 
s a t i s f a i s a n t e s en l'tls A u s t r a l i e , tant c o m m e o r d r e s 
q u e c o m m e p r i x . 

D a n s la b r a n c h e des t i s sus , l es affa ires Mut e n ­
core c . ihnes a v e c les m a r c h é s de l ' intér ieur , m a i s 
l ' expor ta t ion a bien opéré . L a d e m a n d e poor_ les 
E t a l s - l ' n i s , s u r t o u t en draper ie se Maint ient b ien . 
Il s'est é g a l e m e n t tra i té un peu plus d'affaires e n 
tapis . 

REVUE ECONOMIQUE 
L e l o m i i i e r c r « l e s I c v l i k ' s e o t>|U«Kii i ' e n IS!»'J 

X o u s e m p r u n t o n s a u x s t a t i s t i q u e s re l evées pur 
le c o r r e s p o n d a n t d u Moniteur officiel d\ 
meree ix B a r c e l o n e , l es doaaaées s u i v a n t e s sur le 
c o m m e r c e des t ex t i l e s de l ' E s p a g n e e u lJs'.>2. 
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Autres textiles végétaax 
manufacturas • 

Laines, poils bruts et ma­
nufacturés 

Soies brutes et manufac­
turées 
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Laines brutes et manufac­

turées 
Soies brutes et uiatiulm-

tarées 

s. tM.au 
M.ttS. t t t 

Pesatas 

— Mt.étt i.D 

— tt.mi.7ii 

— i 1.072.1.10 

— l'.l.iT'.i.Siti 

— n.eta.wi 
— i o . : . : > : > 

— li.attJH 
— i I 

C O T O N S 
(Dépêche commnni<ruée par M. lato» 

Liverpoo!, 17 mais , 12 i. 51 
Tentes : 5.000 balles. Marché calme, somenu 

Mars / . . . 
Mars-Avri l . . . 1 52 64 
Avril-Mai 4 53 64 
Mai-Juin 4 M 04 
Juin-Juillet . . . . 4 56 M 
Juil let-Août. . . 4 57 04 

Aoitt-Septemb. 4 57 01 
Octobre 
Qiitmti Tlinaaa» 
Nov.-Décerub 
tti.-çiub.-.Jauv 
Février 

file:///elain
�Isim.ii
file:///j/jf/
tM.au
tt.mi.7ii

